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Mise en œuvre de la loi ORE : 
une dynamique engagée  
vers une meilleure réussite  
des étudiants

Avec la loi relative à l’orientation et à la réussite des étudiants (ORE) adoptée le 8 mars 2018, le ministère 
de l’Enseignement supérieur, de la Recherche et de l’Innovation a engagé une profonde transformation de 
l’accès à l’enseignement supérieur : 

 �en interdisant tout recours au tirage au sort et en remettant de l’humain dans la transition entre le 
lycée et l’enseignement supérieur 

 �en rendant les candidats maîtres de leurs choix tout en mettant en place des outils en faveur d’une 
plus grande équité sociale et géographique 

 �en demandant pour la première fois aux formations de s’adapter aux étudiants et non plus l’inverse, 
grâce à la personnalisation des parcours

Une orientation renforcée et un accompagnement 
tout au long de la procédure

Des lycéens mieux accompagnés dans leur orientation
L’accompagnement des lycéens est déterminant dans la construction progressive et réfléchie de leur 
orientation dans l’enseignement supérieur. Il est au cœur des engagements du Plan étudiants. Dès cette 
année, des mesures fortes et concrètes ont été mises en place dans les lycées, qui vont se prolonger à la 
rentrée et avec la dynamique du nouveau lycée. 

2 professeurs principaux en classe de terminale 

Pour garantir un accompagnement personnalisé à tous les lycéens. Cette mesure est reconduite à cette rentrée.

Le rôle du conseil de classe renforcé

Le conseil de classe du 1er trimestre formule des recommandations. 

Le conseil de classe du 2e trimestre examine les vœux d’orientation et contribue aux avis du chef 
d’établissement pour l’élaboration de la fiche avenir.
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La fiche avenir 

élément essentiel du dossier du lycéen  et outil de dialogue entre le lycée et l’établissement d’enseignement 
supérieur, elle permet d’assurer un meilleur accompagnement de l’élève tout au long de la procédure. 

Des temps dédiés à l’orientation 

 �2 semaines de l’orientation

Organisées dans tous les lycées pour aider les lycéens à préciser leur projet.

 �Des Journées portes ouvertes à l’université

Organisées dans les universités  pour permettre aux lycéens de voir concrètement les formations proposées 
et rencontrer étudiants et enseignants.

 �Nouveauté rentrée 2018 : 54 h annuelles d’accompagnement à l’orientation

En classe de 2de puis progressivement en 1re et Terminale. 

L’information sur les formations mises à la disposition des candidats 

 �Une information globale et transparente sur les 13 000 formations référencées sur Parcoursup 

Attendus, taux de réussite, débouchés, contenus, capacités d’accueil.

 �Le site “Terminales2017-2018”

Toute l’information complète et gratuite pour découvrir les formations.

1,1 million de visites uniques

… Et bientôt “Terminales2018-2019” pour apporter plus d’informations aux lycéens.

Accompagnement, conseil et assistance tout au long de la procédure

Des services aux usagers de la plateforme ont été déployés pour informer et aider les lycéens et leur famille. 

 �Numéro vert Parcoursup : 320 000 appels depuis le 22 janvier.

 �Le formulaire contact accessible depuis la plateforme

250 000 réponses personnalisées apportées par mail aux candidats.

 �Les comptes sociaux Parcoursup 

66 400 interactions pour répondre aux questions des candidats.
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FOCUS : En réponse au tirage au sort, une démarche de transparence

 �Dès le 22 janvier : l’information des candidats sur les formations 

Sur Parcoursup, une information globale pour chacune des 13 000 formations référencées est disponible : 

 �la capacité d’accueil

 �les taux de réussite et les débouchés professionnels

 �les attendus nationaux et, le cas échéant, locaux

 �les éléments pris en compte pour l’examen des vœux 

 �les dates des journées « Portes ouvertes » pour rencontrer les professionnels

Pour la première fois, la transparence a été apportée sur la réalité des compétences et connaissances 
nécessaires pour réussir dans l’enseignement supérieur afin de permettre à tous les lycéens d’élaborer, 
avec l’appui de leurs professeurs principaux et des conseillers d’orientation, un projet d’orientation réfléchi, 
éclairé et motivé.

 �Dès le 7 février, l’installation d’un comité éthique et scientifique indépendant

Le 7 février a été installé le comité éthique et scientifique de la plateforme Parcoursup. Reconnu par la loi et 
composé d’experts indépendants, il a pour mission de veiller à la transparence de la plateforme et au respect 
des principes légaux qui la gouvernent. Il rendra un rapport public au parlement avant la fin de l’année 2018.

 �Dès le 21 mai, la publication du cœur algorithmique de Parcoursup

à la différence d’Admission Post-Bac, dont les règles de fonctionnement n’avaient jamais été explicitées 
publiquement, le code informatique du cœur algorithmique de la plateforme Parcoursup, utilisé pour 
déterminer quotidiennement les propositions d’admission à adresser aux candidats a été rendu public et 
explicité dans un document d’accompagnement.

 �Dès le 22 mai, l’information en temps réel des candidats et l’information  
de tous sur l’évolution de la phase principale d’admission 

Les candidats ont eu accès aux informations sur leur situation personnelle, notamment l’état de chacun de 
leurs vœux et, le cas échéant, leur rang dans la liste d’attente d’une formation demandée. 

Un tableau de bord quotidien a été mis à la disposition des candidats et du grand public du 22 mai au 5 
septembre. Ce tableau a permis de suivre l’évolution quotidienne des admissions dans le 1er cycle de 
l’enseignement supérieur dans le cadre de la procédure Parcoursup.

Tous ces tableaux de bord sont archivés et accessibles sur le site du ministère de l’Enseignement supérieur, 
de la Recherche et de l’Innovation.
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Des places créées dans les formations les plus 
demandées

Un effort de création de places pour répondre à la croissance démographique  
et aux choix des étudiants

Plus de 30 000 nouvelles places pour les étudiants à la rentrée 2018

Un des objectifs du Plan Étudiants est de garantir une place dans l’enseignement supérieur à chaque candidat 
qui souhaite poursuivre des études. Le Premier ministre et la ministre de l’Enseignement supérieur, de la 
Recherche et de l’Innovation Frédérique Vidal ont pris un engagement fort pour anticiper la démographie et 
développer l’offre de formation dans les cursus les plus demandés , et ce dans la durée.

à cette fin, ce sont près de 21 000 places supplémentaires qui ont été créées dès le printemps 2018, dont 
17 000 à l’Université et 4 000 en BTS.

Afin de poursuivre et de rendre pérenne cet investissement massif en faveur de la réussite des étudiants, le 
Gouvernement a financé la création de 10 000 places supplémentaires sur l’ensemble du territoire au cours 
de l’été. Au total, ce seront donc plus de 30 000 places qui auront été créées dans l’enseignement supérieur 
à la rentrée 2018. 

Un effort inédit pour créer des places dans la filière STAPS

Les formations aux métiers du sport et de l’activité physique sont extrêmement attractives. Entre 2014 et 
2017, le nombre de bacheliers plaçant une licence de STAPS en choix prioritaire pour leur inscription dans le 
supérieur a augmenté de 30 %. Cette situation unique a conduit plusieurs milliers de bacheliers à subir les 
effets du tirage au sort pour entrer dans cette filière.

Pour répondre à l’urgence de cette situation dès la rentrée 2018, le gouvernement a pris deux mesures :

 �4077 places ont été créées dans les filières des métiers du sport et de l’activité physique

•�3100 en licence de STAPS et 358 en diplôme d’études universitaires scientifiques et techniques 
dans les universités (DEUST).

•�466 en Brevet professionnel de la jeunesse, de l’éducation populaire et du sport (BPJEPS) et Diplôme 
d’État de la jeunesse, de l’éducation populaire et du sport (DEJEPS) dans les Centres de Ressources, 
d’Expertise et de Performance Sportive (CREPS).

•�153 en mention complémentaire au baccalauréat professionnel Animation-gestion de projets dans 
le secteur sportif.

 �Le site  STAPS ou pas ? de l’Onisep a été renforcé et complété pour mieux informer les lycéens.
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La loi ORE au service  
de la démocratisation  
de l’enseignement supérieur 

Plus de boursiers du secondaire accèdent aux études supérieures

Plus de bacheliers professionnels et technologiques  
dans les filières courtes

Plus de mobilité géographique

Plus de bacheliers de l’académie de Créteil reçoivent  
des propositions de formation situées à Paris 

+ 21 % �de boursiers admis dans l’enseignement supérieur 

+ 28 % �de boursiers admis dans les CPGE parisiennes

+ 23 % �de bacheliers professionnels admis en STS  

+ 19 % �de  bacheliers technologiques admis en IUT 

+ 12 % d�e candidats qui ont fait un vœu hors académie de résidence

+ 9,5 % �de candidats qui ont accepté une proposition hors académie de résidence

+ 65 % �de bacheliers de l’académie de Créteil ont reçu au moins une proposition  
d’une formation à Paris  



Si l’objectif de porter 80 % d’une classe d’âge au niveau du baccalauréat a porté ses fruits, de profondes 
inégalités demeurent tant dans l’accès à l’enseignement supérieur que dans la réussite des études : 

 �Les bacheliers technologiques et professionnels étaient insuffisamment représentés dans les 
filières sélectives que sont les IUT et les STS, alors même qu’ils plaçaient ces filières courtes et 
professionnalisantes en tête de leurs vœux. Malgré la mise en place de quotas en 2013, les bacheliers 
technologiques représentaient 30 % des effectifs en IUT et les bacheliers professionnels à peine 18 % des 
effectifs en STS. Cela conduisait ces étudiants à choisir par défaut l’université.

 �Une réussite des études conditionnée par le milieu social d’origine : les nouveaux bacheliers les mieux 
informés sur le système scolaire et issus des catégories sociales les plus favorisées étaient, par exemple, 
surreprésentés dans les classes préparatoires et les études de santé. Ils représentaient 48,8 % des 
étudiants en Classe préparatoire aux Grandes Écoles et 38,7 % des étudiants dans les disciplines de la 
santé. Les nouveaux bacheliers issus des milieux sociaux les moins favorisés étaient sous-représentés 
dans les filières technologiques courtes, IUT et surtout STS.

Endiguer autant que possible ces phénomènes de reproduction sociale est l’un des principaux objectifs du 
Plan étudiants. Pour y contribuer, la loi ORE a créé de nouveaux outils : 

 �Des pourcentages minimaux de bénéficiaires d’une bourse nationale de lycée ont été fixés, dans toutes 
les formations, par les recteurs d’académie en tenant compte de la part de candidats boursiers parmi les 
candidats ayant confirmé un vœu pour la formation considérée. 

 �Des taux minimaux de bacheliers professionnels et de bacheliers technologiques ont été fixés pour 
augmenter leurs chances d’accéder aux filières courtes.

 �Des taux de mobilité inter-académique ont été fixés, pour permettre aux candidats de postuler dans 
toutes les formations du territoire. 

 �Le dispositif « Meilleurs bacheliers » a été étendu aux formations de licence et de PACES pour permettre 
aux 10% des meilleurs bacheliers par établissement d’obtenir la formation de leur choix (auparavant, ce 
dispositif était réservé aux formations sélectives). 

Très peu de bacheliers 
professionnels et  

technologiques accèdent  
aux filières qu’ils privilégient

18 %
30 %

Bacheliers  
professionnels  

en STS

Bacheliers 
technologiques 

en IUT

Les bacheliers issus  
des catégories sociales 
les moins favorisées 
représentent : 

14 %
des inscrits 
en licence à 
l’université

L’origine sociale des bacheliers 
conditionne encore trop  

leur parcours d’études

32 %
des inscrits

en IUT

39 %
des inscrits

en STS

Des mesures fortes en faveur d’une plus grande 
démocratisation de l’accès à l’enseignement 
supérieur

9rentrée étudiante 2018 • 2019



Ces engagements forts du Gouvernement en faveur d’une plus grande équité sociale et géographique 
permettent une avancée réelle dès la rentrée 2018 : 

Plus de boursiers dans l’enseignement supérieur

Tous types de formations 

• �Ensemble des candidats boursiers du secondaire ayant reçu une proposition en phase principale : 111 778 
(APB : 93 972) soit + 17 806 candidats ayant reçu une proposition avec Parcoursup (+ 18,9 %)

• �Ensemble des candidats boursiers du secondaire ayant accepté une proposition en phase principale : 
88 991 (APB : 73 454) soit + 15 537 candidats ayant accepté une proposition (+ 21 %)

CPGE en Île-de-France 

• �Ensemble des candidats boursiers du secondaire ayant reçu une proposition en CPGE en Île-de-France : 
2 524 (APB : 1 189) soit + 1 335 candidats ayant reçu une proposition avec Parcoursup (+ 112 %)

• �Ensemble des candidats boursiers du secondaire ayant accepté une proposition en CPGE en Île-de-
France : 1 215 (APB : 1 033) soit + 182 candidats ayant accepté une proposition (+ 17,6 %)

• �Dont CPGE à Paris : ensemble des candidats boursiers du secondaire ayant accepté une proposition 
en CPGE à Paris : 697 (APB : 545) soit + 152 candidats ayant accepté une proposition avec Parcoursup 
(+ 27,9 %)

Focus sur l’accès des bacheliers professionnels et technologiques dans les filières courtes 

Bacheliers professionnels en STS

• �Plus de jeunes bacheliers professionnels ont formulé des vœux en STS : parmi les bacheliers professionnels 
qui ont fait au moins un vœu en phase principale, 96 237 ont fait au moins un vœu en STS (88 798 sur APB) 
soit + 7 439 candidats ayant fait au moins un vœu en STS (+ 8,4 % par rapport à APB)

• �Nous avons eu cette année plus de bacheliers professionnels qui ont reçu des propositions d’admission 
en STS. Ils sont 68 757 à en avoir reçu au moins une (53 729 sur APB) soit + 15 028 candidats ayant reçu 
une proposition d’admission en STS (+28 % par rapport à APB)

• �Nous avons eu cette année plus de bacheliers professionnels qui ont accepté une proposition d’admission 
en STS : ils sont 44 402 à en avoir accepté une (36 034 sur APB) soit + 8 368 candidats ayant accepté une 
proposition d’admission en STS (+ 23,2 % par rapport à APB)

Bacheliers technologiques en IUT

• �Plus de jeunes bacheliers technologiques ont fait des vœux en IUT. Parmi les bacheliers technologiques 
qui ont fait au moins un vœu en phase principale, 77 771 ont fait au moins un vœu en IUT (57 246 sur APB) 
soit + 20 525 candidats ayant fait au moins un vœu en IUT (+ 35,9 % par rapport à APB)

• �Nous avons eu cette année plus de bacheliers technologiques qui ont reçu des propositions d’admission 
en IUT. Ils sont 29 665 à en avoir reçu au moins une (16 364 sur APB) soit + 13 301 candidats ayant reçu 
une proposition d’admission en IUT (+ 81,3 % par rapport à APB)

• �Nous avons eu cette année plus de bacheliers technologiques qui ont accepté des propositions 
d’admission en IUT : ils sont 16 821 à en avoir accepté une (14 163 sur APB) soit + 2 658 candidats ayant 
accepté une proposition d’admission en IUT (+ 18,8 %).
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Focus sur la mobilité géographique, notamment en Île-de-France qui concentre une forte 
demande

Mobilité des lycéens résidant en France ayant fait au moins un vœu hors de leur académie de résidence

• �Nombre de lycéens résidant en France ayant fait au moins un vœu pour une formation hors de leurs 
académies de résidence : 388 065 soit + 41 948 lycéens par rapport à APB (+ 12,1%)

• �Nombre de lycéens résidant en France ayant accepté une proposition pour une formation hors de leurs 
académies de résidence : 97 096 soit + 8 396 lycéens par rapport à APB (+ 9,5%)

Lycéens de l’académie de Créteil vers une formation à Paris 

• �Nombre de lycéens de l’académie de Créteil ayant reçu au moins une proposition d’une formation à Paris : 
15 771 soit + 6 199 lycéens par rapport à APB (+ 64,8 %) 

• �Nombre de lycéens de l’académie de Créteil ayant accepté une proposition d’une formation à Paris : 
7 670 soit - 31 lycéens par rapport à APB (- 0,4 %) 

Ils sont plus nombreux à avoir reçu une proposition mais au final, ils ont moins nombreux à les accepter, 
dans un contexte où ils peuvent choisir entre plusieurs propositions.

Lycéens des filières technologiques et professionnelles du département de Seine-Saint-Denis vers une 
formation à Paris

• �Nombre de lycéens professionnels et technologiques de Seine-Saint-Denis ayant reçu au moins une 
proposition d’une formation à Paris : 1765 soit + 777 lycéens par rapport à APB (+ 78,6%)

• �Nombre de lycéens professionnels et technologiques de Seine-Saint-Denis ayant accepté une 
proposition d’une formation à Paris : 851 soit + 113 lycéens par rapport à APB (+ 15,3%)

Lycéens boursiers du département de Seine-Saint-Denis vers une formation à Paris 

• �Nombre de lycéens boursiers de Seine-Saint-Denis ayant reçu au moins une proposition d’une formation 
à Paris : 1 816 soit + 728 lycéens par rapport à APB (+ 66,9 %)

• �Nombre de lycéens boursiers de Seine-Saint-Denis ayant accepté une proposition d’une formation à 
Paris : 908 soit + 26 lycéens par rapport à APB (+ 2,9 %)

Focus sur les “meilleurs bacheliers” : plus de propositions, plus d’acceptations en 2018 

 �Constat : créé en 2014, le dispositif « meilleurs bacheliers » vise à valoriser le mérite des meilleurs bacheliers 
en leur permettant d’accéder à des places en filières sélectives. Ses effets sont restés relativement 
limités : 896 propositions pour 707 acceptations en 2017

 �Réformé par la loi ORE pour être cohérent avec la procédure Parcoursup, le dispositif a été étendu aux 
licences et à la PACES. Il donne aux élèves qui ont obtenu les meilleurs résultats au baccalauréat de leur 
lycée une priorité d’accès aux formations publiques de l’enseignement supérieur qu’ils ont demandées 
lors de la phase principale de Parcoursup et pour lesquelles ils sont toujours en attente d’une proposition 
d’admission lors des résultats du baccalauréat.

Le dispositif réformé a permis d’amplifier ses effets : cette année, 4 468 candidats ont bénéficié du dispositif. 
Ils ont reçu 5 823 propositions parmi lesquelles 1 594 ont été acceptées.

Poursuivre cette dynamique en 2019

Ces premiers résultats marquent des progrès significatifs. Afin d’aller encore plus loin dès cette année, 
la ministre a demandé au Comité de suivi de la loi d’étudier en détail les taux appliqués en fonction des 
formations. Ses recommandations permettront d’ajuster les quotas pour qu’ils permettent encore à 
davantage de candidats d’obtenir la place qu’ils souhaitent, en s’affranchissant d’éventuelles contraintes 
géographiques et sociales. Ces recommandations seront prises en compte sur Parcoursup 2019. 
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Parcoursup : un outil efficace, des ajustements 
pour 2019

Un outil efficace : Parcoursup a permis à 27 000 étudiants supplémentaires 
d’accepter une proposition d’admission

Rappels

Pour la procédure Parcoursup 2018, 812 045 candidats s’étaient inscrits en phase principale et y avaient 
confirmé au moins un de leurs vœux (hors apprentissage), contre 808 745 en 2017, soit une hausse de 
0,4 %.

Il s’agit pour l’essentiel de lycéens de terminale, de l’ordre de 80 %, les autres candidats étant soit des 
étudiants en réorientation (hors redoublants dans la même filière) et des candidats suivant une scolarité à 
l’étranger ou non scolarisés cette année.

À l’issue de la phase d’inscription, au 31 mars, 6,3 millions de vœux ont été confirmés (hors apprentissage) 
dans une ou plusieurs des formations disponibles sur Parcoursup. Ce volume est stable en comparaison 
de la campagne de 2017 (+0,3 %). 

Plus de 80 % des vœux confirmés ont été formulés par des lycéens en terminale, et moins de 10 % 
respectivement par des candidats en réorientation et par des candidats non scolarisés cette année ou 
inscrits dans une scolarité étrangère. Les candidats ont formulé et confirmé en moyenne 7,7 vœux (contre 
9,4 l’année dernière).

Avec la suppression des contraintes des dispositifs de contrainte des vœux (comme les « pastilles vertes ») 
qui entraînaient mécaniquement une baisse du nombre de vœux en filière non sélective, les vœux se sont 
répartis cette année de manière assez différente de 2017. Pour mémoire : 

• �4,3 millions des 6,3 millions de vœux (soit 68 %) ont concernés les filières sélectives. 623 825 candidats 
ont formulé au moins un vœu en filière sélective contre 543 168 candidats en 2017.

• �2 millions des 6,3 millions de vœux ont été formulés dans les filières non sélectives soit 32 %. 551 593 
candidats ont confirmé au moins un vœu dans une licence contre 630 378 candidats en 2017. 

Résultats de la phase d’admission 2018
La phase d’admission a permis de faire 2 406 425 propositions d’admission aux 812 045 candidats de la 
phase principale. Au total, 729 454 candidats ont ainsi pu obtenir au moins une proposition d’admission 
(89,8 % des candidats), soit une moyenne de plus de trois propositions par candidats.

92,2 % des lycéens ayant fait au moins un vœu ont reçu au moins une proposition d’admission : 

 96 % pour les bacheliers généraux 

 88,84 % pour les bacheliers technologiques 

 82,3 % pour les bacheliers professionnels
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Un nombre de propositions acceptées en hausse

Candidats ayant accepté une proposition d’admission :

• Parcoursup 2018 : 583 274 candidats 

• APB 2017 : 556 545 candidats

 26 729 propositions d’admission supplémentaires acceptées en 2018

Il ressort des analyses statistiques qu’à la fin du mois de juillet, l’essentiel des propositions étaient stabilisées 
pour les candidats et que le processus avait convergé :

Au 31 juillet 2018, 96,8 % des candidats de la phase principale avaient accepté leur proposition d’admission 
définitive (sans changement jusqu’à la clôture de la procédure).

955 lycéens encore accompagnés au terme de la procédure Parcoursup

Au terme de la procédure Parcoursup, 955 lycéens sont accompagnés par les commissions rectorales 
en vue de leur faire une proposition d’admission au plus près de leurs vœux. Pour rappel, à l’issue de de la 
procédure APB 2017, 3 729 lycéens n’avaient pas obtenu d’affectation.

Parmi ces 955 lycéens, on compte 60 bacheliers généraux, les autres étant en proportion à peu près égale 
des bacheliers professionnels et technologiques, pour la plupart qui n’ont pas été admis dans les BTS ou 
les IUT auxquels ils avaient postulé en phase principale.
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Focus sur la phase complémentaire de Parcoursup

102 504 candidats se sont inscrits en 2018 en phase complémentaire dont : 

 �68 147 candidats ayant participé à la phase principale (soit plus de 2/3 des candidats de la phase 
complémentaire) ;

 �34 357 candidats n’ayant pas participé à la phase principale antérieurement. Ces candidats sont pour 
presque 60 % d’entre eux des étudiants en réorientation.

On constate que 13 786 candidats de la phase principale de moins que l’an dernier sont allés rechercher 
une formation en phase complémentaire. Cela s’explique notamment par le fait que dans la phase principale 
de Parcoursup, les candidats ont pu recevoir plusieurs propositions et mûrir leur choix au fil de propositions 
reçues, ce qui n’était pas le cas sur APB 2017. Avec la liberté de choix permise par Parcoursup, dès la phase 
d’expression des vœux et confirmée dans la phase d’admission les candidats de la phase principale ont ainsi 
eu moins recours à la phase complémentaire après avoir reçu une proposition en phase principale.

La phase complémentaire d’admission a permis à 79 968 candidats de recevoir une proposition d’admission, 
soit 78 % des candidats ayant formulé au moins un vœu en phase complémentaire. à noter également que 
89 % des candidats de la phase complémentaire qui n’avaient pas participé à la phase principale ont reçu une 
proposition d’admission.

812 045
candidats

6,3
millions de vœux  

formulés

145 000
propositions d’admission  

sous forme de OUI-SI

Les candidats et les vœux

Les chiffres clés  
de Parcoursup 2018

Les propositions

2 406 425
propositions d’admission faites  

aux candidats

729 454
candidats ont reçu  

au moins une proposition 

583 274
candidats ont accepté  

une proposition 

+ 27 000
candidats qui ont accepté  

une proposition par rapport à 2017 

650
formations ont formulé une proposition  

en OUI-SI
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Focus : accompagner les étudiants sans proposition  
et ceux ayant des besoins spécifiques

 �Avant la loi ORE, la procédure principale d’APB s’arrêtait fin juillet et aucun suivi structuré n’était proposé 
aux candidats qui n’avaient eu aucune proposition ou qui avaient été refusés après avoir candidaté 
uniquement dans des filières sélectives.

 �Avec la loi ORE s’est mis en place cette année un dispositif structuré d’accompagnement articulé 
avec la plateforme de préinscription : dans chaque académie, des commissions rectorales (CAES) ont 
été mises en place pour accompagner tous les candidats sans proposition d’admission ou ayant des 
besoins spécifiques.

Au total, près de 30 000 candidats ont sollicité les commisisons rectorales pour leur apporter une 
solution. Parmi eux, certains candidats ont choisi de ne pas poursuivre l’accompagnement parce qu’ils 
ont changé leurs projets au cours de la procédure.

Le ministère a souhaité apporter une réponse constructive au retour d’expérience exprimé par les futurs 
étudiants ainsi que par certaines formations. La durée globale de la procédure a notamment nourri un 
sentiment de longueur et d’incertitude, qui ne correspond pas à dynamique réelle de la procédure. Les 
délais de la procédure devront dont être ajustés, afin de permettre à chacun d’être fixé plus tôt, tout 
en garantissant que les places libérées au fil de l’été par les candidats qui quittent la plateforme soient 
effectivement proposées à d’autres candidats.

Cet accompagnement a été proposé à l’ensemble des candidats concernés à plusieurs reprises et par 
plusieurs moyens (mels, contacts téléphoniques et SMS) : il se traduit par un travail avec le candidat, 
afin d’identifier, à partir de son projet et de ses vœux, les propositions de poursuite d’études dans 
l’enseignement supérieur qui pourraient lui être faites, les diagnostics de professionnels de l’orientation 
et les aides à mobiliser. Le recteur procède ensuite à l’admission avec l’accord du candidat.

Un peu plus de 23 000 candidats ayant saisi les CAES ont pu recevoir une proposition d’admission, 
en mobilisant plusieurs solutions (propositions en phase principale, en phase complémentaire, contrats 
d’apprentissage, formations spécifiquement dédiées aux CAES telles que les classes passerelles ou les 
cursus universitaires proposés par les universités avec le soutien financier du MESRI pour accueillir en IUT 
ou en licences des publics avec un accompagnement renforcé).

Les CAES ont également mis en œuvre le droit au réexamen pour des candidats qui justifiaient, au regard 
des circonstances exceptionnelles tenant à leur état de santé, à leur handicap, à leur inscription en tant 
que sportif de haut niveau ou à leur charge de famille, une inscription dans un établissement situé dans une 
zone géographique déterminée. Au total, 1 022 candidats ont saisi la CAES au titre du droit au réexamen 
et 980 ont reçu une proposition d’admission.
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Des ajustements pour 2019

Les acquis de Parcoursup seront consolidés et renforcés au cours de l’année 2019 grâce au retour d’expérience 
des utilisateurs (en particulier le panel de 200 usagers sollicité par le ministère tout au long de la procédure) 
et au dialogue continu avec les formations inscrites sur la plateforme et les rectorats.

Le ministère souhaite apporter une réponse constructive et efficace aux retours d’expérience des usagers 
et de certaines formations, notamment sur le sentiment de longueur du dispositif au cours de l’été, et sur 
le sentiment d’incertitude qui en est résulté pour les candidats et pour certaines formations. Il importe d’y 
apporter des réponses permettant de trouver un équilibre entre les attentes en termes d’accélération de la 
procédure, la nécessité de prendre en compte les démissions qui libèrent des places y compris au cœur de 
l’été et le principe de liberté de choix des étudiants.

D’ores et déjà, les orientations suivantes sont arrêtées pour la procédure 2019. Elles donnent lieu à des 
échanges avec le comité éthique et scientifique de la plateforme et seront finalisées avant l’ouverture de 
Parcoursup 2019.

Un comité des usagers sera mis en place à l’automne 2018 pour organiser la consultation régulière des 
usagers de la plateforme Parcoursup et assurer la prise en compte de leurs attentes.

Non hiérarchisation des vœux pour laisser le choix aux candidats

Le bilan de la session 2018 de Parcoursup met en évidence le fait qu’une plus grande liberté de choix a conduit 
de plus nombreux étudiants à obtenir une formation de leur choix, sans qu’aucune contrainte ne leur ait été 
imposée. Par ailleurs, il permet de constater que, sans aucune hiérarchisation des vœux, les admissions 
avaient globalement convergé à la fin du mois de juillet (au 31 juillet 2018, 97% des candidats de la phase 
principale avaient accepté leur proposition d’admission définitive, sans changement jusqu’à la clôture de la 
procédure) : la plupart des admissions qui ont eu lieu au mois d’août sont liées aux démissions des candidats 
et au travail fourni par les Commissions d’accès à l’enseignement supérieur. La hiérarchisation des vœux 
n’aurait ainsi qu’un impact très faible sur l’accélération du processus : c’est le calendrier qu’il faut resserrer.

Resserrer le calendrier de la phase principale pour qu’elle soit achevée à la fin du mois de 
juillet

Pour réduire le sentiment de longueur des candidats et sécuriser l’organisation de la rentrée pour les 
formations, les inscriptions administratives dans les formations seront réalisées avant la fin du mois de 
juillet, ce qui coïncidera avec la fin de la phase principale. L’inscription administrative sera conditionnée au 
renoncement aux vœux en attente.

Pour tenir compte du nouveau calendrier et accélérer le début de la phase principale, le délai de réponse 
aux propositions d’admission pourrait être raccourci. Les équipes de Parcoursup proposeront un nouveau 
calendrier avant le lancement de la procédure 2019. La suspension des propositions et délais de réponse 
pendant les épreuves écrites du baccalauréat sera conservée.
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Université de Bretagne Occidentale. © Benjamin Deroche

Renforcement de l’information des candidats

L’information apportée aux candidats est un élément essentiel pour leur permettre de faire leurs choix en 
connaissance de cause. A cet effet, plusieurs améliorations sont apportées pour la procédure 2019 :

 Affichage indicatif du rang du dernier appelé de l’année 2018;

 �Publication anticipée des taux minimaux de boursiers et des taux maximum de non-résidents de 
l’académie de la formation ;

� Amélioration de la lisibilité de l’offre de formation, en particulier des capacités, ainsi que des modalités 
et critères d’examen des dossiers.

Anonymisation des dossiers des candidats

L’ensemble des données disponibles montrent que Parcoursup a permis de lutter contre les inégalités sociales 
et territoriales. Afin d’accélérer cette dynamique et de créer toutes les conditions de confiance pour les 
candidats, la Ministre souhaite aller plus loin :  à partir de 2019 sera engagée une démarche d’anonymisation 
des dossiers des candidats, en supprimant la transmission aux établissements des informations qui ne 
sont pas nécessaires à l’examen pédagogique des vœux. Les modalités de cette anonymisation seront 
construites en lien avec les établissements d’enseignement supérieur.

élargissement de l’offre de formation

Depuis plusieurs années, les plateformes de préinscription dans l’enseignement supérieur ne recensent pas 
la totalité de l’offre de formation disponible en France (15% des formations ne sont pas sur Parcoursup). Ce 
manque d’exhaustivité conduit à deux phénomènes identifiés de longue date : un nombre importants de 
candidats « inactifs » (qui n’attendent pas de proposition de Parcoursup mais ne se désinscrivent pas), et la 
difficulté à créer une statistique objectivée de la cohorte des candidats (poursuite d’étude sur une formation 
dans Parcoursup, hors Parcoursup, à l’étranger, entrée en emploi, service civique, engagement militaire, 
etc.).

La loi ORE a introduit l’obligation pour les formations de rejoindre la plateforme. Dès 2019,  350 Instituts de 
formation en soins infirmiers et des 150 Instituts régionaux de Travail Social rejoindront la plateforme, ce qui 
représente plus de 30 000 places supplémentaires. 

En parallèle, il convient de rendre plus lisible le paysage de l’enseignement supérieur pour les bacheliers et 
leurs familles : une concertation sera menée notamment avec l’ensemble des formations qui ne sont pas 
recensées sur Parcoursup, qu’elles soient publiques, privées sous contrat ou privées hors contrat.

La ministre a chargé les équipes de Parcoursup, sous la conduite du chef de projet Jérôme Teillard de 
mettre en œuvre l’ensemble de ces arbitrages afin de proposer des évolutions cohérentes et lisibles pour 
les usagers et les formations. Une présentation de la procédure 2019 de Parcoursup sera faite au courant 
de l’automne.
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Mieux accueillir les étudiants 
pour mieux réussir

Parcoursup au service de la réussite des étudiants 

Parce que l’accès à l’enseignement supérieur marque le commencement d’un projet d’avenir, la réussite  
est au cœur du Plan étudiants. à ce titre, la loi ORE prévoit la généralisation progressive des parcours 
personnalisés en 1er cycle de l’enseignement supérieur pour que ceux-ci deviennent la norme. Des moyens 
financiers ont été engagés pour accompagner les universités et les établissements dans la mise en place de 
ces parcours.

Développement des dispositifs « Oui-si » pour accompagner les étudiants 
vers la réussite 
La loi ORE encourage le développement de dispositifs nommés « Oui-si », permettant aux établissements 
de proposer des actions aux étudiants visant à :

 �donner la possibilité à l’étudiant d’accéder au niveau des attendus nécessaires en termes de 
contenus pour réaliser ses apprentissages ; 

 �permettre à l’étudiant d’acquérir les méthodes nécessaires au travail universitaire ;

 �développer l’estime et la confiance en soi de l’étudiant ; 

 �favoriser l’intégration académique et sociale de l’étudiant à l’université ;

 �offrir à l’étudiant la possibilité de moduler le rythme des apprentissages, en tenant compte de ses 
acquis, de son projet personnel et professionnel ainsi que de son contexte de vie.

Les dispositifs étant très souvent proposés à la rentrée en fonction des besoins, après une semaine d’accueil 
et des tests de positionnement, la consolidation des oui-si validés par les candidats dans le cadre d’un contrat 
de réussite pédagogique sera réalisée après la phase de rentrée.

650 établissements ont proposé cette année des dispositifs “Oui-si”, ce qui représente 145 000 propositions 
faites aux candidats :

 �renforcement disciplinaire et/ou méthodologie universitaire, mise à niveau du type « remédiation 
pédagogique » ;

 �encadrement renforcé par un dédoublement ou une réduction significative de la taille des groupes, 
voire un accompagnement personnalisé ;

 �tests pour cibler les remises à niveau ou l’accompagnement personnalisé ;

 �tutorat, mentorat, suivi personnalisé ;

 �stages ou accompagnement pour une éventuelle réorientation ;

 �utilisation de plateformes numériques ;

 �mise en place d’un diplôme universitaire spécifique ;

 �mise en place de véritables parcours de L1 en deux ans ou des parcours adaptés, soit clairement 
articulés avec la proposition « oui-si », soit en fonction des besoins identifiés à la rentrée. 
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Focus sur des dispositifs emblématiques sur quelques parcours de réussite

Dijon - AGIL - Université de Bourgogne

 �Allongement de la durée de toutes les Licences pour les étudiants inscrits en « Oui-si », rattrapage 
possible grâce à des MOOC/cours hybrides et universités d’été et inscription des étudiants « Oui-si » 
en L1 pour commencer à y suivre des UE. 

 �Contrat d’études et suivi pédagogique régulier par le responsable de formation pour évaluer les besoins 
d’accompagnement et de consolidation dès le début, module par module. 

 �Parrainage systématique des « Oui-si » par un étudiant de L3.

Université Nice Sophia Antipolis 

 �Licence Tremplin sur 1 an, avec des passerelles possibles en fin d’année : L1, capacité 2, L2 ou 
redoublement en Licence Tremplin.

 �Licence Tremplin en Droit accessible également à la fin du Semestre 1 de L1 pour les étudiants en 
difficulté, après un bilan pédagogique.

 �Tutorat d’accompagnement via un étudiant de Master.

Université de Versailles Saint-Quentin-en-Yvelines 

 �UFR des Sciences : intégration d’un semestre « Rebond », en remplacement du Semestre 2, pour les 
étudiants en difficulté en fin de Semestre 1 de L1 et après entretien pédagogique, puis reprise du 
Semestre 1 l’année suivante avec inscription allégée pour valider les UE manquantes.

Aix-Marseille Université : Dispositif « Ascenseur social »

 �Le dispositif « Ascenseur social » de la faculté des sciences est tourné vers les étudiants des quartiers 
prioritaires de la ville. La force du projet est de développer un partenariat étroit entre le secondaire 
et le supérieur : orientation active, renforcement disciplinaire en L1 réalisé par des enseignants du 
secondaire et coaching.

Université de Limoges : classe préparatoire à l’entrée en licence

 �La classe préparatoire à l’entrée en licence est une remise à niveau pour les étudiants titulaires d’un 
baccalauréat ES, ST2S, STI2D, STL… qui souhaitent poursuivre des études en première année de 
licence en sciences de l’ingénieur ou sciences du vivant. Objectif de cette formation : apporter de 
bonnes bases scientifiques et méthodologiques pour aborder les études scientifiques dans les 
meilleures conditions possibles.

à l’issue de cette formation, l’étudiant pourra, soit poursuivre des études en première année de licence 
souhaitée, soit se réorienter.

Un effort financier important 
450 millions d’euros de crédits ouverts dans le cadre du PIA 3 pour soutenir la personnalisation des 
parcours, dont 325 millions d’euros pour les nouveaux cursus universitaires.

8 millions d’euros supplémentaires débloqués pour 2018 afin de renforcer l’accompagnement 
personnalisé des étudiants dès la rentrée prochaine.

35 millions d’euros de crédits budgétaires dégagés dès 2018.
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